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Science avec conscience 
Essai. Passionnant contrepoint aux 
constructions dystopiques déjà an-

ciennes de la SF et aux 
fantasmes actuels du 
transhumanisme, ce 
petit essai très tonique 
s’interroge sur les rela-
tions de l’homme avec 
son corps, et sur les ris-

ques sérieux d’aliénation en germe 
dans certaines pratiques irréfléchies 
pour lesquelles on s’emballe au-
jourd’hui. Venant d’une théoricienne 
du genre, engagée dans le féminisme, 
le propos n’est pas anodin. (F.R.) 

★★★★★ 
« L’Homme désincarné », par Sylviane 
Agacinski, éd. Tracts/Gallimard, 48 p., 3,90 €.

Tuer la galerie 
Roman noir. Le tueur en série d’An-
tonin Varenne est un artiste qui tra-

vaille la scénographie 
de chacun de ses 
meurtres. Dans cette 
reprise entièrement 
remaniée d’un roman 
publié en 2006, on 
s’attache surtout au 

personnage du flic, aux échos loin-
tains du drame qui frappe New York 
en 2001 et à cette ville de Paris, dont 
Antonin Varenne restitue avec une 
poésie vibrante la lumière et les om-
bres. (L.G.) 

★★★★★ 
« L’Artiste », d’Antonin Varenne,  
éd. La Manufacture de livres, 320 p., 19,90€.

NOTRE SÉLECTION

Olivier Mony 

O
n l’avait, c’est vrai, un peu 
perdu de vue. Lui, l’au-
teur « star » des années 
1980 qui faisait souffler 
sur un paysage littéraire 
un peu pâlichon les 
grands vents de la mer 
et de la violence, fut-elle 
celle des sentiments, fut-

elle celle d’un style qui n’était qu’à lui. Au fil 
de ses errances éditoriales, ses lecteurs 
avaient un peu perdu le fil. 

« C’est grave, viens me voir » 
Depuis quelques livres, Yann Queffélec 
nous revient : en pleine forme. Il y a eu l’an 
dernier deux volumes (l’homme a toujours 
été prodigue) magnifiques, « Le Diction-
naire amoureux de la mer » et « Naissance 
d’un Goncourt », comme des retours à ces 
années de naissance littéraire. Voilà qu’il 
confirme brillamment aujourd’hui avec ce 
très tendu et bouleversant « Demain est 
une autre nuit ». Il y est aux prises avec ce 
qui au fond aura toujours été son sujet pre-
mier, la famille, ce qui « fait famille », com-
ment on s’y aime, comment on s’y hait, 
comment passe le temps dessus comme les 
marées sur les côtes de sa chère Bretagne. 

Cette fois-ci, il s’agit d’abord du frère. Ca-
det. Tanguy. Et d’un texto qu’il envoie à son 
aîné presque perdu de vue et auquel l’atta-
che autant de souvenirs que de non-dits, 
de ruptures que d’amours familiaux par-
tagés, « on va m’opérer, c’est grave, viens me 
voir. » Yann va venir. C’est le soir, dans la 
chambre numéro 49 d’un hôpital parisien 
impersonnel. C’est l’hiver aussi et derrière 
les fenêtres tombe la neige. Un dîner l’at-
tend chez lui et il n’a guère l’intention de 
s’attarder, d’autant plus qu’il trouve son 
frère dans un bien meilleur état que ce que 
son message pouvait laissait présager. 

Tandis que rôde dans les couloirs de l’éta-
blissement une infirmière qui pourrait être 
un ange (de bienveillance comme celui de 
la mort), les deux hommes se parlent en-
fin et la nuit entière va passer. Et d’ailleurs 
tout y passe, la mort de la mère, l’indiffé-
rence du père, les blessures infligées volon-
tairement ou non, les vieilles tantes foldin-
gues ou pas et pour faire bonne mesure un 
pack entier de bière à la vodka… 

Alors, règlement de comptes ? Loin de là. 
Dans un style ébouriffant de justesse, d’em-
pathie et de lyrisme noir, Queffélec ne pose 
pas la tendresse en principe, mais en reddi-
tion. Ce « vieux voyou » a l’air de savoir 
mieux que d’autres comment les hommes 
s’aiment aussi. 

★★★★★ 
« Demain est une autre nuit », de Yann  
Queffélec, éd. Calmann-Lévy, 336 p., 17,50 €.

Yann Queffélec L’écrivain se penche sur son sujet premier, la famille

Nuit blanche et noire

C’est une fiction. Mais nous sommes plus 
d’un à nous demander si, face au réchauf-
fement et à l’agonie de la nature, un ré-
gime autoritaire s’imposera pour sauver 
ce qui peut l’être. On n’en est pas là, mais 
il y a dans cet « Air » dystopique, écrit à qua-
tre mains, un parfum d’anticipation à 
vous refroidir l’échine. La candidate de la 
Décroissance accède à l’Élysée. Une écolo-
giste. Mais pas adepte de la démocratie 
participative. Encline à la manière forte, 
elle instaure un pouvoir vert. Avec sa sur-
veillance généralisée des pollueurs, sa 
« liste carbone » des délinquants écologi-

ques, sa police équipée de drones et de di-
rigeables. Qui peut se croire à l’abri d’un 
mode de vie irréprochable ? En tous cas 
pas le héros, Samuel Bourget, pourtant 
comptable dans une société de recyclage 
de pneus. 

Seule issue pour les complices présu-
més de « l’écocide » ? Fuir. Là où le relief, les 
petites routes, une nature à peu près pré-
servée, peut vous offrir un refuge contre 
les milices vertes bardées d’intelligence ar-
tificielle. Va pour l’Aubrac, plateau venteux 
aux villages gris pris d’assaut, où la famille 
citadine échoue dans un « buron » de pier-

res sèches. En fuyant l’enfer, peut-on re-
trouver le paradis ? Peut-être, pourvu de 
retrouver les savoirs anciens et les sobres 
modes de vie d’un monde en équilibre, 
où rôde pourtant un prêtre montagnard 
plus écologiste que les Verts. Les auteurs 
s’amusent, laissant vaguer leur imagina-
tion jusqu’à l’extrême bord du précipice 
où l’humanité qui chancelle rit jaune. 
Christophe Lucet 

★★★★★  
« Air », de Bertil Scali et Raphaël de Andréis,  
éd. Michel-Lafon, 315 p., 17,95 €.

Bertil Scali/Raphaël de Andréis Un roman d’anticipation politique à refroidir l’échine

Dictature verte pour imposer la décroissance

Yann Queffélec revient avec un style 
ébouriffant de justesse. ARHC. N. LE LIEVRE

Paru en Argentine en 1970, « Le Rapport de 
Brodie » se veut une manière d’hommage 
aux « chefs-d’œuvre laconiques » du jeune 
Rudyard Kipling. Jorge Luis Borges y a réuni 
une dizaine de contes réalistes écrits de la 
façon la plus simple. Contes qui cherchent, 
dit-il, « à distraire ou à émouvoir, et non à 
persuader ». 

Le génie de l’Argentin éclate à chaque 
page. Dès « L’Intruse » où les frères Nilsen, 
Cristián et Eduardo, partagent la belle Julia-
na, la vendent à un bordel, l’y visitent, l’y ra-
chètent et la pleurent après que l’un des 

deux l’ait tuée… « L’Indi-
gne » est tout aussi gla-
çant. Le narrateur relate 
la confession jadis faite 
par un libraire de sa con-
naissance désormais dé-
funt. Récit où ce dernier 
raconte comment il en 
vint à rencontrer le héros 
de ses 15 ans, une époque 
où il était un « petit juif » 
craintif. Héros qu’il choi-
sira de dénoncer tant il 
ne s’en sentait pas di-
gne… 

Dans « Histoire de Ro-
sendo Juárez », un écrivain écoute une autre 
version sur des faits qu’il a consigné dans 
un livre. Celle faite par un certain Rosendo 
Juárez expliquant comment un meurtre lui 
a ouvert des portes et amené à être respecté 
de tous… 

Le conte qui donne son titre au recueil est 
un autre sommet. Missionnaire écossais, 
David Brodie prêchait le christianisme au 
cœur de l’Afrique puis dans certaines ré-
gions de la forêt brésilienne. Il avait le plus 
grand mal à se faire entendre d’une nation 
qu’il qualifiait de « barbare » et de « dégéné-
rée ». D’une tribu, les Yahoos, qui traitait les 
poètes de curieuse manière… 
Alexandre Fillon 

★★★★★  
« Le Rapport de Brodie », de Jorge Luis Borges,  
traduit de l’espagnol (Argentine) par Françoise  
Rosset, révisé par Jean-Pierre Bernès, éd. Folio,  
146 p., 6,80 €.

Les contes cruels 
de Borges

C’EST EN 
POCHE

 
     1           Soif                                                                      Amélie Nothomb                                 Albin Michel                                                   1                     6 
     2         Tous les hommes n’habitent pas…      Jean-Paul Dubois                                L’Olivier                                                            2                    6 
     3         Capital et idéologie                                     Thomas Piketty                                    Seuil                                                                   3                    2 
     4         Les Quatre coins du cœur                         Françoise Sagan                                   Plon                                                                   -                     1 
     5         Les Choses humaines                                 Karine Tuil                                               Gallimard                                                        7                     3 
     6         Le Cœur de l’Angleterre                             Jonathan Coe                                        Gallimard                                                        5                    5 
     7          Millénium T6                                                   David Lagercrantz                               Actes Sud                                                        4                    4 
     8         Le Bal des folles                                            Victoria Mas                                           Albin Michel                                                   6                    2 
     9         À la première personne                             Alain Finkielkraut                                Gallimard                                                        -                     1 
     10       La Mer à l’envers                                            Marie Darrieussecq                             POL                                                                    8                    4 
     11         Propriété privée                                             Julia Deck                                                De Minuit                                                         -                     1 
     12       Le Ciel par-dessus le toit                           Nathacha Appanah                           Gallimard                                                        -                     1 
     13       Une bête au paradis                                    Cécile Coulon                                         L’Iconoclaste                                                 -                     1 
     14       Mémoires vives                                              Edward Snowden                                Seuil                                                                   -                     1 
     15       Ceux qui partent                                           Jeanne Benameur                               Actes Sud                                                        -                     1
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